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Résumé // Abstract

la transmission de Salmonella par les reptiles a été rapportée dans de nombreux pays, le plus souvent chez des 
enfants� Afin de décrire les cas d’infections à Salmonella transmises par des reptiles chez des jeunes enfants en 
France, une investigation a été conduite en 2012 chez les enfants de moins de 5 ans atteints de salmonellose 
due à un sérotype confirmé par le Centre national de référence des Salmonella et déjà décrit en portage chez 
des reptiles dans la littérature�

les parents des enfants ont été interrogés par téléphone avec un questionnaire sur la clinique, la survenue de 
symptômes dans l’entourage, les voyages récents et les contacts avec des animaux�

treize des 41 enfants inclus (32%) avaient été exposés à des reptiles, dont un par contact direct� les souches 
isolées appartenaient à 9 sérotypes différents� les principaux animaux impliqués étaient des tortues (6 cas)� 
deux enfants ont présenté une méningite� Chez un de ces 2 cas, la même Salmonella a été identifiée chez le 
patient et chez son lézard domestique� douze familles sur les 13 investiguées ignoraient le risque de transmis-
sion de Salmonella par les reptiles avant la maladie de l’enfant�

Cette investigation confirme qu’en France les reptiles domestiques peuvent être à l’origine de salmonelloses 
parfois graves chez les jeunes enfants, même en l’absence de contact direct, et souligne l’importance d’une 
information sur ce risque�

Salmonella transmission from reptiles has been reported in many countries, mostly among children. To describe 
cases of reptiles associated salmonellosis in young children in France, an investigation was conducted in 2012 
among children under 5 years old with salmonellosis caused by a serotype confirmed by the National Reference 
Center and previously associated with reptiles in the literature.

Children’s parents were surveyed by telephone using a questionnaire on the clinical symptoms, the onset of 
symptoms among family members, the history of recent travel and contacts with animals.

Thirteen of the 41 children (32%) included had been exposed to reptiles, only one had direct contact with the 
animal. The isolates belonged to 9 different serotypes. The animals involved were mainly turtles (6 cases). 
Two children had meningitis. For one child, the same Salmonella was identified in the patient samples and in 
the domestic lizard samples. Twelve families of the 13 investigated were unaware of the risk of transmission of 
Salmonella from reptiles before the illness of their child.

This investigation confirms that in France, even without direct contact, pet reptiles can sometimes lead to 
serious Salmonella infections in young children, and shows the importance of informing the public and physi-
cians about this risk.

Mots-clés : Salmonella, reptiles domestiques, Zoonose
// Keywords: Salmonella, Pet reptiles, Zoonose

Introduction

les reptiles sont des réservoirs connus de Salmonella 
et représentent une source de contamination poten-
tielle pour l’homme 1� ils font partie des nouveaux 

animaux de compagnie : en 2003, 3% des foyers en 
France possédaient un reptile 2�
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des cas de salmonelloses transmises par des 
reptiles ont déjà été décrits dans plusieurs pays, 
notamment chez des enfants 3� une revue biblio-
graphique de la littérature scientifique sur le sujet 
(voir article de m� Colomb-Cotinat et coll� dans le 
même numéro) réalisée en 2013 a permis d’iden-
tifier 871 cas de salmonelloses transmises par des 
reptiles à des enfants depuis 1993, avec une létalité 
non négligeable (4 décès rapportés 4-7)� Face à ce 
risque, plusieurs pays ont mis en place des mesures 
de contrôle et des recommandations (États-unis, 
royaume-uni…)� Cependant, depuis 2006, plusieurs 
épidémies liées à des tortues ont été rapportées, 
notamment aux États-unis 8, avec une incidence 
croissante : 8 épidémies depuis 2011 9�

Afin de décrire les cas de salmonellose de jeunes 
enfants transmises par des reptiles en France métro-
politaine, une investigation a été conduite en 2013 par 
l’institut de veille sanitaire (invS) et le Centre national 
de référence des Salmonella à l’institut pasteur 
(Cnr)� Cette étude avait pour objectifs d’identifier 
des cas d’infections à Salmonella transmises par 
des reptiles chez les jeunes enfants, de documenter 
les expositions aux reptiles chez ces patients et de 
décrire les pratiques des propriétaires de reptiles�

Matériel et méthode

Sélection des patients

la sélection des patients de l’étude a été réalisée à 
partir de la liste des patients pour lesquels une souche 
de Salmonella avait été reçue au Cnr en 2012� les 
critères de sélection initiaux étaient les suivants :

•  âge du patient inférieur ou égal à 5 ans ;

•  laboratoire ayant initialement isolé la souche 
situé en France métropolitaine�

Afin d’optimiser la recherche de cas potentiellement 
en lien avec une exposition aux reptiles, les critères 
de sélection suivants ont ensuite été ajoutés :

•  présence de reptile(s) à domicile renseignée 
dans la fiche d’information (lors de l’envoi d’une 
souche au Cnr, le biologiste remplit une fiche 
d’information concernant le patient prélevé)� 
elle contient des informations sur les exposi-
tions éventuelles, notamment l’exposition aux 
animaux� néanmoins, cette information est très 
rarement renseignée ;

•  ou sérotype de la souche isolée :

 – de sous-espèce enterica (i) correspondant 
à un sérotype déjà isolé de reptiles par le 
Cnr ;

 – ou de sous-espèces ii, iiia, iiib, iv et vi 
fréquemment isolées de reptiles dans la 
littérature 3,10-12 ;

 – ou correspondant à un sérotype respon-
sable des épidémies récentes aux 
États-unis 9 ;

 – ou toute nouvelle formule antigénique 
non référencée par le schéma de White-
Kauffmann-le minor 13, liste exhaustive 
des sérotypes reconnus dans le genre 
Salmonella�

le tableau présente les sérotypes de Salmonella 
constituant un critère de sélection pour l’étude�

les patients pour lesquels une notion de voyage hors 
de France métropolitaine avant le début des symp-
tômes était renseignée ont été exclus afin d’écarter 
les cas de salmonelloses importées�

le nombre de patients restant à interroger étant très 
important, il a été décidé de sélectionner un sous-
échantillon de patients selon la méthode suivante :

•  pour les sérotypes les plus fréquemment 
retrouvés (infantis, newport, panama, Saintpaul 
et urbana), seuls les 5 patients avec les infec-
tions les plus récentes lors de l’enquête ont été 
retenus ;

•  pour les autres sérotypes, tous les patients 
étaient retenus�

Recueil de données

un questionnaire téléphonique standardisé a été 
soumis aux parents des enfants sélectionnés, 
toujours par le même enquêteur, afin de renseigner :

•  symptomatologie et histoire de la maladie ;

•  comorbidités, traitements dans le mois précé-
dent les symptômes ;

•  diarrhées dans l’entourage ;

•  voyage récent hors France métropolitaine 
(critère d’exclusion a posteriori) ;

•  contacts avec des animaux et notamment 
des reptiles�

Si un contact avec des reptiles était identifié lors de 
l’interrogatoire, le questionnaire était approfondi : 
espèce de l’animal, contacts avec l’enfant, pratiques 
d’hygiène et connaissances des parents sur le risque 
de transmission de Salmonella�

deux cas de méningites à Salmonella identifiés 
lors de l’étude ont été investigués de manière plus 
précise : des prélèvements des reptiles et de leur 
environnement ont été effectués�

Prélèvements des animaux et de leur 
environnement pour les deux cas de méningite

les prélèvements des reptiles et de leur environne-
ment ont été demandés par les directions départe-
mentales de protection des personnes concernées 
afin de rechercher les souches responsables de 
l’infection� ils ont été réalisés par les services vétéri-
naires au domicile des 2 enfants�

l’analyse des prélèvements a ensuite été effectuée :

•  par le laboratoire national de référence de 
l’Agence nationale de sécurité sanitaire de 
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l’alimentation, de l’environnement et du travail 
(Anses), pour un cas ;

•  par le Cnr pour l’autre cas�

l’identification a été réalisée par des tests biochi-
miques pour le genre, l’espèce et la sous-espèce� le 
sérotype de Salmonella a ensuite été déterminé par 
agglutination sur lame avec un antisérum�

pour la souche isolée d’un reptile, une comparaison 
avec la souche clinique de l’enfant a été faite par 
comparaison des profils d’électrophorèse en champ 
pulsé (pFge) avec l’enzyme XbaI�

Résultats

Patients retenus pour l’analyse

pendant l’année 2012, le Cnr a reçu 2 538 souches 
de Salmonella isolées chez des enfants de moins de 
5 ans� Quatre-vingt-deux enfants ont été inclus dans 
le sous-échantillon des patients à interroger (figure)� 
pour 34 patients, le questionnaire n’a pas pu être 
soumis car :

•  les coordonnées des parents n’étaient pas 
disponibles (n=11) ;

•  les parents n’étaient pas joignables (n=22) ;

•  les parents ont refusé de répondre au question-
naire (n=1)�

les parents de 48 patients ont été interrogés par 
téléphone� le questionnaire a permis d’identifier 
7 enfants supplémentaires qui avaient voyagé hors 
de France métropolitaine au moment des symp-
tômes et qui ont donc été exclus rétrospectivement� 
Au final, 41 patients ont été inclus dans l’analyse�

les 34 patients pour lesquels le questionnaire n’a 
pas pu être soumis n’étaient pas différents au niveau 
du sexe et de l’âge des 48 patients pour lesquels les 
parents ont été interrogés�

Mode de contamination suspecté

lors de l’interrogatoire, les parents de 13 enfants 
sur 41 (32%) rapportaient la présence de reptiles au 
sein du foyer� pour ces enfants, aucune autre source 
de contamination n’a pu être mise en évidence : pas 
de cas groupés de gastro-entérite ni de contexte 
d’intoxication alimentaire identifié� nous avons 
considéré ces cas comme des cas de salmonelloses 
transmises par des reptiles�

Tableau

Liste des sérotypes de Salmonella enterica sélectionnés pour l’étude

Sous-espèce Sérotype Justification

Sous-espèce enterica (I) 45:b:- (monophasique) Prélèvements de reptiles (CNR)1

Amoutive Prélèvements de reptiles (CNR)1

Anatum Prélèvements de reptiles (CNR)2

Braenderup Prélèvements de reptiles (CNR)2

Durham Prélèvements de reptiles (CNR)1

Gaminara Prélèvements de reptiles (CNR)2

Infantis Prélèvements de reptiles (CNR)2

Javiana Prélèvements de reptiles (CNR)2

Miami Prélèvements de reptiles (CNR)2

Newport Prélèvements de reptiles (CNR)2

Oranienburg Prélèvements de reptiles (CNR)1

Panama Prélèvements de reptiles (CNR)2

Paratyphi B variété Java Littérature scientifique
Pomona Épidémies récentes États-Unis
Poona Épidémies récentes États-Unis
Rubislaw Prélèvements de reptiles (CNR)2

Saintpaul Prélèvements de reptiles (CNR)2

Sandiego Épidémies récentes USA
Tennessee Prélèvements de reptiles (CNR)1

Uganda Prélèvements de reptiles (CNR)2

Urbana Littérature scientifique
Wandsworth Prélèvements de reptiles (CNR)1

Woodinville Prélèvements de reptiles (CNR)2

Sous-espèce salamae (II) Tout sérotype Littérature scientifique

Sous-espèce arizonae (IIIa) Tout sérotype Littérature scientifique

Sous-espèce diarizonae (IIIb) Tout sérotype Littérature scientifique

Sous-espèce houtenae (IV) Tout sérotype Littérature scientifique

Sous-espèce indica (VI) Tout sérotype Littérature scientifique

1 Reptiles d’une animalerie de la région parisienne.
2 Reptiles d’Antilles-Guyane.
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les parents des 28 autres enfants n’ont pas rapporté 
de présence de reptiles au domicile ou de contact 
avec des reptiles� pour 7 de ces 28 enfants, un autre 
mode de transmission a été identifié : transmis-
sion de personne à personne (n=4), toxi-infection 
alimentaire collective (n=2), infection nosocomiale 
(n=1)� pour les 21 patients restants, aucune source 
de contamination n’a pu être suspectée suite à 
l’interrogatoire�

description des cas

parmi les 41 cas, 38 (93%) ont présenté une gastro-
entérite fébrile� deux autres cas ont présenté 
une méningite� Ces 2 patients avaient tous les 
deux été exposés à un reptile� un autre cas était 
asymptomatique�

les salmonelloses des patients exposés aux reptiles 
survenaient chez des patients plus jeunes (médiane : 
6 mois) que celle des patients non exposés aux 
reptiles (médiane : 12 mois, p=0,03)� elles semblaient 
aussi conduire plus fréquemment à une hospita-
lisation, mais la différence n’était pas significative 
(p=0,26)�

Reptiles impliqués

parmi les 13 patients exposés aux reptiles, 6 avaient 
des tortues aquatiques à domicile, 3 des lézards 
Pogona� les autres patients avaient des serpents 
(n=1), un iguane (n=1) ou plusieurs types de reptiles 
(n=2)�

Aucun animal n’avait été malade avant les symp-
tômes de l’enfant�

les animaux avaient été achetés depuis une durée 
médiane de 1 an (2 semaines à 6 ans), dans une 
animalerie pour plus de la moitié des cas (n=7), par 
le biais d’un particulier (n=3), sur des marchés (n=1) 
ou dans un lieu inconnu (n=2)� Aucun parent n’a 
rapporté avoir acheté l’animal sur internet�

description des pratiques des propriétaires  
de reptiles (n=13)

un seul patient sur les 13 avait eu des contacts 
directs avec le reptile�

les reptiles n’étaient jamais laissés en liberté dans le 
domicile� le terrarium/aquarium était placé dans le 

Figure

Sélection des patients pour l’analyse

2 538 patients <5 ans avec souche de Salmonella reçue au CNR en 2012

333 répondant aux critères d’inclusion

198 patients sélectionnés

82 patients inclus dans le sous-échantillon

41 patients inclus

2 205 ne répondant pas aux critères d’inclusion : 
- laboratoire d’isolement de la souche situé dans
les DOM-TOM n=191
- sérotype de la souche non retenu pour l’étude
+ pas de présence de reptile déclarée n=2  014

135 avec un critère d’exclusion (notion de voyage
récent renseignée sur la �che d’information)

116 non retenus

34 patients non interrogés

7 enfants exclus après l’interrogatoire
 (voyage récent hors métropole)

48 enfants pour lesquels les parents
ont été interrogés avec le questionnaire
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salon (n=9), dans la cuisine (n=1), dans la chambre 
des parents (n=1), dans la chambre d’un autre enfant 
de la famille (n=1) ou à l’extérieur de la maison (n=1)�

lors du nettoyage de l’habitat de l’animal, les souil-
lures étaient jetées à l’extérieur du domicile (n=5), 
dans les toilettes (n=3), dans la poubelle de la cuisine 
(n=2) ou dans la baignoire (n=2)� l’information n’était 
pas disponible pour un patient� pour 7 cas, l’animal 
était placé dans une boite réservée à cet effet lors du 
nettoyage�

les parents de 2 cas portaient des gants pour s’oc-
cuper de l’animal� les autres se lavaient les mains 
avec du savon (n=5), avec un produit hydro-alcoo-
lique (n=3), avec les deux (n=1) ou n’avaient pas de 
mesure d’hygiène particulière (n=1) après contact 
avec l’animal� pour un cas, cette information n’était 
pas disponible�

dans 3 cas sur 13, les parents effectuaient des soins 
supplémentaires : brossage de l’iguane avec des 
gants et dans le terrarium (n=1), changement des 
ampoules du terrarium tous les 3 mois (n=1), chan-
gement des pompes de l’aquarium toutes les deux 
semaines (n=1)�

Connaissance du risque

dans un seul cas, les parents avaient connais-
sance du risque de transmission de Salmonella par 
les reptiles avant la maladie de l’enfant� pour 4 cas, 
les parents avaient eu connaissance du risque 
après la maladie de l’enfant, par internet (n=3) ou 
par le médecin ayant pris en charge l’enfant (n=1)� 
enfin, 7 parents n’étaient pas au courant du risque 
au moment de l’interrogatoire� Aucune mesure de 
précaution particulière n’avait donc été prise chez 
ces patients après leur maladie : les enfants étaient 
toujours en contact avec les reptiles�

Prélèvements pour les deux cas de méningite

un des enfants avait été exposé à deux lézards 
Pogona vitticeps� Chez l’un d’eux, une Salmonella de 
même sérotype que la souche isolée dans le liquide 
céphalo-rachidien (lCr) du nourrisson (iv�44:z4,z23) 
a été mise en évidence� une comparaison des 
souches humaine et animale par pFge a été réalisée 
par le Cnr : le profil des deux souches était iden-
tique� Ce résultat confirme que le lézard était bien à 
l’origine de la contamination de l’enfant� les prélève-
ments de l’autre Pogona et du terrarium étaient néga-
tifs (pas de Salmonella isolée)�

l’autre enfant avait été exposé à deux tortues 
Pelomedusa d’Afrique� tous les prélèvements effec-
tués sur les tortues et ceux de l’eau de l’aquarium ont 
été positifs à S. durban� Ce sérotype était différent 
de celui identifié dans le lCr du nourrisson (vitkin)�

discussion

À notre connaissance, il s’agit de la première étude 
française rétrospective investiguant les salmonel-
loses des jeunes enfants à partir des données du 
Cnr 14�

dans une étude américaine en population générale 
entre 2001 et 2003, 12% des salmonelloses chez les 
moins de 5 ans étaient en lien avec une exposition 
à des reptiles 15� la prévalence de cette exposition 
chez les patients de notre étude était de 32% (13/41), 
mais elle est surestimée car l’investigation a porté sur 
des sérotypes déjà associés à des expositions aux 
reptiles ou chez des patients pour lesquels l’expo-
sition à des reptiles avait déjà été renseignée (fiche 
d’information), et non sur l’ensemble des enfants 
avec une salmonellose�

Sur les 13 patients de l’étude qui avaient été exposés 
à des reptiles, la majorité (85%) avaient moins d’un 
an, alors que la sélection s’était faite sur des enfants 
de moins de 5 ans� plusieurs publications ont montré 
que les très jeunes enfants constituent une sous-
population plus à risque de développer une infection 
à Salmonella après une exposition aux reptiles 15,16� il 
sera important d’en tenir compte lors d’éventuelles 
campagnes de prévention pour cibler en particulier 
cette sous-population à risque�

deux cas de méningite ont été rapportés dans notre 
étude� les méningites à Salmonella chez les enfants 
sont un phénomène rare en France : seulement 
4 souches parmi les 2 538 reçues au Cnr pour des 
enfants de moins de 5 ans en 2012 étaient issues 
de liquide céphalo-rachidien, dont les deux respon-
sables de méningite ici, cas liés à une exposition aux 
reptiles (S. vitkin et S� iv�44:z4,z23:-)� Aucun autre 
cas de méningite à S� vitkin n’a été rapporté dans la 
littérature� en revanche, 3 cas d’infections autres que 
digestives à S� iv�44:z4,z23:- ont été rapportés, tous 
liés à une exposition aux reptiles chez des enfants de 
moins de 6 mois 17-19�

les prélèvements effectués au domicile des deux 
patients ont permis l’isolement de la souche respon-
sable de l’infection dans un cas, confirmant le lézard 
comme source de contamination de l’enfant� pour 
l’autre cas, les souches isolées des prélèvements 
environnementaux et cliniques étaient de sérotypes 
différents� les reptiles sont fréquemment porteurs 
de plusieurs souches de Salmonella, et leur excré-
tion est intermittente 20,21� des résultats négatifs ou 
mettant en évidence une souche de sérotype diffé-
rent ne doivent pas faire exclure une source de 
contamination potentielle�

Aux États-unis, les Centers for Disease Control 
and Prevention ont publié des recommandations 
d’hygiène pour les propriétaires de reptiles, et les 
vendeurs doivent informer leurs clients des risques 
de transmission de Salmonella 9� l’acquisition d’un 
reptile dans les foyers comportant un enfant de moins 
de 5 ans est déconseillée, et si un reptile est déjà 
présent au domicile, son éviction est recommandée 
lors de l’arrivée d’un nourrisson à la maison 22�

de même en Angleterre, la Health Protection Agency 
a édité en 2008 des recommandations de prévention 
à l’attention des propriétaires de reptiles sur le risque 
de salmonellose, notamment chez les enfants de 
moins de 5 ans 23�
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en France, le nombre de reptiles à domicile était 
estimé à un peu plus de 1 million en 2003 24� À ce 
jour, il n’existe pas de telles recommandations pour 
les propriétaires de reptiles en France� Au vu des 
résultats de notre étude, une information du grand 
public et des professionnels de santé sur ce risque 
pour prévenir des cas d’infections potentiellement 
graves chez les jeunes enfants apparaît justifiée� en 
effet, le risque d’exposition aux reptiles pourrait être 
diminué si les parents étaient informés� une publi-
cation suédoise de 2005 a montré que la proportion 
de salmonelloses liées à des expositions aux reptiles 
parmi les cas déclarés de salmonelloses est passée 
de 12% entre 1996 et 1997 à 6% entre 1998 et 2000 
suite à une campagne active d’information du public 
dans les médias 25�

une réflexion doit être menée sur les cibles de 
l’information (propriétaires de reptiles, personnels 
d’animaleries, professionnels de la petite enfance, 
professionnels de santé…) et sur les canaux les 
plus appropriés pour diffuser cette information� les 
recommandations déjà existantes dans d’autres 
pays pourraient servir de support pour éditer des 
plaquettes d’information à diffuser auprès des 
personnes concernées�

les documents qui en résulteront pourraient insister 
sur les points suivants :

•  les enfants de moins de un an représentent une 
population à risque élevé de développer une 
salmonellose au contact de reptiles ;

•  l’habitat et les vêtements des propriétaires de 
reptiles peuvent être contaminés et ce, même 
après l’éviction des reptiles, car les Salmonella 
survivent longtemps dans l’environnement ;

•  l’absence de contact direct entre l’enfant et 
l’animal ne suffit pas à éviter une transmission 
de Salmonella ;

•  un animal non malade peut transmettre des 
Salmonella, car les reptiles sont fréquemment 
porteurs mais rarement symptomatiques�

la diffusion de ces informations pourrait permettre 
de prévenir des infections potentiellement graves 
chez les jeunes enfants� n
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Résumé // Abstract

le contact avec des animaux, notamment avec les reptiles, est une source connue de transmission de 
Salmonella� des cas d’infections à Salmonella transmises par des reptiles domestiques ont été décrits dans la 
littérature dès les années 1960�

une revue de la littérature scientifique des cas publiés de salmonellose chez les jeunes enfants secondaires à 
une exposition aux reptiles depuis 1993 a été réalisée en janvier 2013 afin de documenter les formes cliniques 
les plus fréquentes, les sérotypes de Salmonella impliqués ainsi que le mode de transmission des Salmonella�

les 66 articles retenus concernaient 43 études de cas isolés, 14 investigations d’épidémies, 5 études 
cas/témoins et 4 études rétrospectives descriptives�

les cas isolés rapportés étaient majoritairement des cas de gastro-entérites (69%) et 31% étaient des cas 
d’infections autres que digestives� les sérotypes des souches de Salmonella étaient en majorité de la sous-
espèce enterica (i)� les reptiles le plus fréquemment impliqués étaient des tortues�

Contact with animals including reptiles is a known source for Salmonella transmission. Cases of Salmonella 
infections transmitted by domestic reptiles have been described in the literature since the 1960s.

A review of published cases of salmonellosis in young children secondary to reptiles’ exposure since 1993 
was carried out in January 2013 in order to identify the most frequent clinical forms, the Salmonella serotypes 
involved, and the transmission of Salmonella.

The 66 selected articles were 43 case-reports, 14 outbreak investigations, 5 case-control studies and 4 retros-
pective studies.

Isolated cases reported were mostly cases of gastroenteritis (69%), and 31% were infections other than diges-
tive. Serotypes of Salmonella strains were mostly enterica subspecies (I). Turtles were the reptiles the most 
frequently involved.

Mots-clés : Salmonella, reptile, Zoonose, revue bibliographique
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